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LE SIRE DE FISH TON KAN 

 
Il avait un’ moustache énorme,  

Un grand sabre et des croix partout,  
Partout, partout !  

Mais tout ça c’était pour la forme,  
Et ça n’servait à rien du tout,  

Rien du tout,  
C’était un fameux capitaine  

Qui t’nait avant tout à sa peau,  
A sa peau !  

Un jour il voit qu’son sabre l’gêne,  
Aux ennemis, il en fait cadeau,  

Quel beau cadeau !  
Refrain :  

V’la le sir’ de Fisch-ton-Kan  
Qui s’en va-t-en guerre,  

En deux temps et trois mouv’ments,  
Badinguet, fisch’ton camp,  
L’pèr’, la mèr’,Badingue,  

A deux sous tout l’paquet,  
L’pèr’, la mèr’,Badingue,  

Et le p’tit Badinguet  
Enfin, pour finir la légende,  

De c’monsieur qu’on croyait César,  
Croyait César !  

Sous ce grand homm’ de contrebande,  
V’la qu’on n’trouve plus qu’un mouchard,  

Qu’un mouchard !  
Chez c’bohomm’là, tout était louche,  

Et la moral’ de c’boniment,  
C’est qu’étant porté sur sa bouche  

Il devait finir par Sedan  
Par Sedan  

Il avait un’ moustache énorme,  
Un grand sabre et des croix partout,  

Partout, partout !  
Mais tout ça c’était pour la forme,  

Et ça n’servait à rien du tout,  
Rien du tout,  

C’était un fameux capitaine  
Qui t’nait avant tout à sa peau,  

A sa peau !  
Un jour il voit qu’son sabre l’gêne,  

Aux ennemis, il en fait cadeau,  
Quel beau cadeau !  

Refrain :  
V’la le sir’ de Fisch-ton-Kan  

Qui s’en va-t-en guerre,  



 

 

En deux temps et trois mouv’ments,  
Badinguet, fisch’ton camp,  
L’pèr’, la mèr’,Badingue,  

A deux sous tout l’paquet,  
L’pèr’, la mèr’,Badingue,  

Et le p’tit Badinguet  
Enfin, pour finir la légende,  

De c’monsieur qu’on croyait César,  
Croyait César !  

Sous ce grand homm’ de contrebande,  
V’la qu’on n’trouve plus qu’un mouchard,  

Qu’un mouchard !  
Chez c’bonhomm’là, tout était louche,  

Et la moral’ de c’boniment,  
C’est qu’étant porté sur sa bouche  

Il devait finir par Sedan  
Par Sedan  

 


